
LA SEMAINE RIELIGIEUSE

qu'il n'était Plu~ un, i homme. Tomnbanît, toutoi en Irnessar le Coud dU
meurtiier, et lui mettanit un crucifix sur les lèvres pour étouffer
les cris de son désespoir; «c M.on ami, mon fié e, mou enfan',i di-
sai'-il, tu le tromees. Jesi éu-i ist, et Jésus-Christ. te par-
donii)e. Loii-lemisilsisc tinrent ernbrissis ; et le trneuiiaîît mourut,
pardoînné et béni, viitte lus bras de celui donît il a-vait dýs3lé la vie.

LA VENERABLE MERE MARIE DE L'INCA RNATION

Nous mettons s'flis lfs ypux (le in' s lecteurs quelques cxlvails
dEs lettres dle la Vééal~èeMuede lcaî'nation, la fon-
datrice du monastère dcs Ursuflinos de Qiiébe-1. Nous s 'ujois
lf:,ureux de voir, ces lettres si belles., si pieus-s, si pleine de doc-
trille plvs répandue-s. C-rtes elles méritent d'être étudiées. 11Np-
pelons-nous que Bosstiet décernait à celle qui les a écrites le
nom de Thérèse de la Nouvelle France. Las passag >s que l'on
va lire sont tirés de la correspondance que la Vénérable eut de
Touis avec son directeur alors qu*elle sonigeait à venir au
Canada. Ils feront voir qu'elle apôtre intrépide et g-né
P'ieu avait préparée en M .rie de 1lI icarnlioÀ à notre j.mne pays.

<iJlai un extrême désir d'aller tii C in-da, et comme Ce dés;ir me
siit partout, je ne sais à qui je mie dois adress 'r pour le dire eý
pour demander secours afin deý l'exécuter- MdNis on m'a appris
qule vous avez aussi le dti s'-iti de vous exposer à une si liaute
entreprisp, et que 1Xaffàire est si avancée que vous y devez aller
par cette première flotte q-ii va partir après Pâmle,-. B)n D:cni
cela est il vrai ? S'.1 est vrai, de grâce ne me laissez pas, et me-
nez-moi avec vous. J'aime aî-demnm uit tous ces petits sauvag s,
et il me s -mble que je les porte dan, mon coeur. Il n'y a point
de pensée si agréable à mon espîit quie clle-là, et il me s,,mble
qu'il n'y a pers:flii8i sous le Ciel qui puisse jamais mériter la poi-
session d*un. bien si i ii stimiblp, q ue d'être choisi i d,- Dieu pou r
un si haut dessein. Je peniso que pour l'obtenir il faut plus aimer
que toug les 1SéraplV ns;- car cela doit se gaigner par amour.

(T'ours) )0 mars 1635).

Il y a plus de dix ans, oQrpme Je vous ai dit eîi uqa derière


